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Chargement, levage et transport

La directrice Jenny Kollmar et le responsable de la halle de transbordement, Markus Furrer, sont convaincus que le chargeur télescopique est
le véhicule idéal. Photos: Ruedi Hunger

Cas classique pour un chargeur
télescopique
La Région de Maloja gère les déchets de la Haute-Engadine et du Val Bregaglia (GR). Dans
la halle de transbordement de Samedan, elle les charge sur des wagons des Chemins de fer
rhétiques qui en assurent le transport vers les centres de valorisation. Technique Agricole a

rencontré sur place Jenny Kollmar et Markus Furrer. La première est directrice, le second
chef de la halle de transbordement.

Ruedi Hunger

Technique Agricole: Combien de
déchets la station de transbordement
de Samedan gère-t-elle par an?
Jenny Kollmar: Cela représente environ
4500 tonnes de papier, carton et verre

par an. Les ordures ménagères des

douze communes de la Région de Maloja

sont livrées, puis pressées en balles et
chargées sur les wagons avec le pont
roulant de la station. Les quantités
varient selon la saison, en fonction du

nombre de touristes présents dans la

région. Les livraisons sont au maximum
entre Noël et Nouvel-An. Elles peuvent
atteindre quotidiennement 120 tonnes
de déchets ménagers, 20 à 40 tonnes

de papier et à peu près autant de
carton. A contrario, mai est le mois le plus
faible de l'année.

Un chargeur télescopique est utilisé
dans la station depuis 2000. Pourquoi
pas un chargeur à bras classique?
Un petit retour en arrière s'impose. La

station de transbordement a été

construite en 1999 et mise en service

l'année suivante. Les conteneurs, déjà
montés sur les wagons, sont chargés
dans la halle de la station. Donc, l'engin
de chargement doit atteindre une hauteur

de déversement assez élevée. Elle est

cependant limitée par la hauteur de cer¬

tains passages. Pour en revenir à votre
question : à l'époque, en 2000, il n'y avait

pas d'alternative au chargeur télescopique.

Il aurait fallu un très grand chargeur

classique sur roues pour atteindre
les conteneurs et cet engin aurait été

beaucoup trop volumineux pour être utilisé

dans ce bâtiment.

Il y a 19 ans, le choix s'est porté sur un
modèle de la marque Manitou. Quelles
raisons ont motivé cette option
Markus Furrer: Jenny Kollmar les a déjà
mentionnées. C'était une question de

taille de la machine, de hauteur de

déversement, mais aussi de poids.
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Les conteneurs placés sur les wagons peuvent être remplis facilement grâce au bras téle-
scopique et au col de cygne.

Vous avez acquis une grande
expérience avec ce véhicule pendant cette
vingtaine d'années de service. Quelle
est votre conclusion
Le chargeur télescopique a fonctionné
5300 heures ces 19 dernières années. À

première vue, ce n'est pas un chiffre

énorme, mais il faut se rappeler qu'il est

souvent en fonction durant une demi-heure
à une heure par jour seulement. Nous

étions satisfaits avec ce Manitou et le fait

que nous ayons à nouveau choisi la même

marque en est la preuve. Bien sûr, il y a eu

«Comme le nombre de
touristes, la quantité de
déchets varie selon la
saison. Jusqu'à six conteneurs
ferroviaires sont remplis
quotidiennement pendant
la période de Noël et de
Nouvel-An.»

l'une ou l'autre réparation, mais il n'a jamais
été arrêté pour de longues périodes à cause

de pannes, grâce notamment au bon
service offert par l'importateur.

Vous avez donc repris un Manitou.
Quel modèle et pourquoi
Jenny Kollmar: Nous disposons d'un
Manitou «MHT 790» depuis le mois d'août

pour faire face à la quantité de déchets
livrés. Nous n'avons pas fait l'achat sur un

coup de tête et sommes même allés à

l'IFAT de Munich pour faire des comparaisons.

La bonne collaboration avec l'entre¬

prise Aggeler à Steinebrunn a également
pesé dans la balance.

Le nouveau «MHT 790» pèse près de
treize tonnes, soit cinq tonnes de plus

que son prédécesseur. Ce poids est-il
nécessaire?
Ce poids propre de treize tonnes est
nécessaire lorsque le véhicule doit déplacer
un conteneur plein de verre pesant en

tout seize tonnes.

Avec quels accessoires le véhicule
est-il utilisé?
Markus Furrer: D'une part avec la fourche
à palettes, mais surtout avec une pelle et

une pince hydraulique. Nous avons aussi

un crochet pour les conteneurs. Nous

n'avons pas choisi d'accouplement rapide,
à dessein, car il faut de toute façon
descendre du véhicule pour raccorder les

flexibles hydrauliques. Et je pense que
l'accouplement manuel est plus solide.

Quelles expériences avez-vous faites
jusqu'à présent avec ce nouveau
véhicule?

J'apprécie particulièrement les trois caméras.

Celle qui est montée tout en haut du

bras télescopique me permet de voir la

place disponible à l'intérieur du conteneur.

Avant, il fallait monter sur le wagon ou sur
le conteneur pour avoir une vue
d'ensemble. La caméra frontale améliore le

champ de vision à l'avant du véhicule et la

caméra de recul est une bonne aide,
surtout dans la halle, car elle assure une
bonne visibilité dans l'angle mort arrière du

véhicule. J'ai aussi remarqué que l'habitacle

est silencieux et j'apprécie le fonctionnement

du joystick qui permet toutes les

manipulations.
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